
 

 

 

 

 
 
 
 

 

A l’attention de: 
- Presse écrite suisse 
- Radio 
-  Télévision 
-  Journalistes parlementaires 
-  Organisations de protection de la nature 
-  Instituts de recherche sur les médias 

 

Berne, le 11 mai 2007 
 
 
COMMUNIQUÉ DE PRESSE 
 
La Suisse n’en fait pas assez pour la sauvegarde des espèces et des écosystèmes 

L’OCDE recommande instamment d’élaborer uns stratégie nationale pour la biodiversité 

 

L’OCDE a transmis aujourd’hui au Conseiller fédéral Leuenberger les résultats de son 
nouvel examen environnemental. La Suisse est citée en exemple par l’OCDE en ce qui 
concerne sa qualité de l’air et de l’eau. Nous faisons, en revanche, encore trop peu pour 
la conservation et l’encouragement de la biodiversité. Dans aucun autre pays européen, 
autant d’espèces animales et végétales sont menacées ou ont déjà disparu comme en 
Suisse. L’OCDE juge particulièrement grave que la Suisse ne possède pas encore de 
stratégie nationale concernant la conservation à long terme et l’utilisation durable de la 
biodiversité. L’OCDE reprend ainsi une revendication pour laquelle les scientifiques et en 
particulier le Forum Biodiversité Suisse s’engagent depuis le milieu des années 1990. 

 

En signant la Convention sur la biodiversité, la Suisse s’est engagée conjointement avec 
plus de 180 autres pays à sauvegarder la biodiversité et à en définir un mode d’exploita-
tion durable. Les pays européens vont même un peu plus loin : à l’occasion de la 
Conférence des ministres « Un environnement pour l’Europe », qui s’est tenue à Kiev en 
mai 2003, ils se sont fixé pour objectif d’endiguer la perte de biodiversité d’ici 2010. La 
Suisse y a également souscrit. Ainsi que le révèle le rapport de l’OCDE, nous en sommes 
encore bien loin. Et c’est déjà le deuxième avertissement : l’OCDE avait déjà dû attirer 
l’attention de la Suisse en 1998, dans son examen environnemental, sur les carences de 
la protection des espèces et des biotopes. Depuis lors, la situation s’est plutôt dégradée 
qu’améliorée pour de nombreux animaux et végétaux de notre pays. Selon le nouveau 
rapport, une stratégie nationale pour la biodiversité devrait être élaborée et mise en 
pratique, car il est difficile de concevoir comment la Suisse veut atteindre ses propres 
buts et ses engagements internationaux sans une telle stratégie. 

 

Notre principale ressource naturelle est toujours sous pression 

On entend par biodiversité le nombre des espèces animales et végétales, la multitude des 
écosystèmes ainsi que la variété génétique au sein des différentes espèces. La biodiver-
sité est notre première ressource naturelle ayant une signification économique énorme. 
Elle nous procure des aliments, des agents pour les médicaments, des matières premières 
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pour les vêtements et bien d'autres produits encore pour notre vie quotidienne. La bio-
diversité revêt donc une grande importance économique ; la seule valeur du paysage 
pour le tourisme suisse se chiffre à au moins 2,5 milliards de francs par an. Les éco-
systèmes naturels fournissent également à l'être humain de nombreuses prestations 
généralement considérées comme gratuites, parmi lesquelles figurent la régulation du 
climat, la formation du sol, le contrôle de l'érosion, l'approvisionnement en eau salubre et 
l'élimination des déchets. Les écosystèmes garantissent ainsi le déroulement de processus 
vitaux dans notre environnement. Toutes les raisons sont donc réunies pour que nous 
gérions scrupuleusement cette ressource capitale pour notre (sur)vie. 

 

Les mesures actuelles sont insuffisantes 

En octobre 2004, le Forum Biodiversité Suisse a publié une vaste étude sur la situation de 
la biodiversité en Suisse et les perspectives d’avenir1. Le constat était clair : la bio-
diversité ne se porte pas bien en Suisse. De nombreuses espèces sont menacées de 
disparition, car leur habitat est détruit ou continue d’être dégradé. Pourtant, les bases 
égales seraient à vrai dire suffisantes pour préserver la biodiversité. Mais sa protection 
n’est pas une priorité ; la mise en œuvre des instruments existants fait donc largement 
défaut. Les scientifiques ont revendiqué, dans leur étude, l’élaboration d’une stratégie 
nationale pour la biodiversité. Cette stratégie a pour but de définir des objectifs clairs et 
harmonisés sur le plan régional, ainsi que de coordonner les instruments existants à 
l’intérieur d’un cadre global. Les plans d’action qui en découlent permettront de combler 
les lacunes qui subsistent au niveau de la protection de la biodiversité. La stratégie offre 
par conséquent la possibilité d'organiser cette protection en Suisse d'une manière plus 
efficace et plus efficiente. 

En décembre 2004, le conseiller national Kurt Fluri (PRD/SO) ainsi que 73 autres cosigna-
taires soumettaient un postulat demandant l’élaboration d'une stratégie pour la biodiver-
sité. En août 2005, le Conseil fédéral recommandait de rejeter le postulat en alléguant 
qu’il s’agissait d’une nouvelle tâche fédérale pour laquelle aucune ressource ne serait 
disponible. Pourtant, les instruments actuels ne suffisent pas pour sauvegarder à long 
terme la biodiversité en Suisse ; c’est ce que montre sans équivoque le dernier rapport de 
l’OCDE. Son message doit maintenant remettre en marche le processus d’élaboration 
d’une stratégie nationale pour la biodiversité. Le Forum Biodiversité Suisse est disposé à 
prendre une part active dans sa réalisation, car la conservation, la promotion et 
l’utilisation durable de la biodiversité sont une nécessité écologique et économique.  

 

Nous sommes à votre entière disposition pour de plus amples informations : 

Claude Auroi, Institut universitaire d'études du développement (IUED), Genève, tél. 022 906 59 55, 
079 474 33 61, claude.auroi@iued.unige.ch 

Bruno Baur, Institut für Natur-, Landschafts- und Umweltschutz, Abteilung Biologie, Universität 
Basel, tél. 061 267 08 31, bruno.baur@unibas.ch 

Prof. Peter Duelli, co-président Forum Biodiversité Suisse, Institut fédéral de recherche WSL, 
Birmensdorf, tél. 079 709 76 80, peter.duelli@wsl.ch 

Daniela Pauli, directrice du Forum Biodiversité Suisse, tél. 031 312 02 75, 076 419 56 43, 
biodiversity@scnat.ch 

Werner Suter, Institut fédéral de recherche WSL, Birmensdorf, tél. 044 739 25 67, 
werner.suter@wsl.ch (dès lundi 14.5.) 

Autres documents ci-joints : 
Arguments pour une stratégie nationale en faveur de la biodiversité, informations de fond 

                                                
1 Baur B. et al. (2004): La Biodiversité en Suisse : état, sauvegarde, perspectives. Fondements d'une 

stratégie nationale. Haupt Verlag Berne, 237 pages. 


